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Habiter le temps
Savourer le temps présent comme un fruit mûr de l’été

« Tout est lié » le webzine de l’écologie intégrale

Avant le confinement, c’était souvent : « je n’ai jamais 
le temps ». Pendant le confinement, certains ont profité 
du temps pour faire ce qu’ils n’arrivaient jamais à faire, 
matériel ou relationnel, pendant que d’autres luttaient 
courageusement contre la montre, ou que d’autres 
étaient confrontés au temps aride de la grande solitude. 
Pendant le déconfinement, certains profitent du temps 
retrouvé et d’autres ont un peu l’impression de perdre 
du temps avec les contraintes du quotidien… Après les 
vacances, c’est le temps de la rentrée, avec son lot d’in-
certitudes sur la pandémie.
Comment donc « habiter le temps » qui nous est donné 
à vivre et qui, une fois passé, ne reviendra pas ? 
Qu’est-ce que des sœurs vivant habituellement en clô-
ture peuvent avoir à ajouter à ce débat ? 
Peut-être ce que l’expérience de la pandémie leur a re-
mis sous les yeux : la chance d’avoir un cadre de journée 
structuré par ce qui leur est le plus important : la prière 
ensemble ou en solitude, le travail, les rencontres de 
communauté sérieuses (ou pas !), tout un ensemble qui 

Il y a cinq ans, le Pape François publiait son encyclique « Laudato Si’ », véritable 
plaidoyer pour une écologie intégrale. « Tout est lié », l’une des expressions récur-
rentes de ce texte est le titre choisi pour ce nouveau format en ligne et gratuit lancé 
par la Conférence des évêques de France. Et le Pape François d’expliquer ce « tout 
est lié » : 
« Étant donné l’ampleur des changements, il n’est plus possible de trouver une ré-
ponse spécifique et indépendante à chaque partie du problème. Il est fondamental 
de chercher des solutions intégrales qui prennent en compte les interactions des 
systèmes naturels entre eux et avec les systèmes sociaux. Il n’y a pas deux crises 
séparées, l’une environnementale et l’autre sociale, mais une seule et complexe crise 
socio-environnementale. Les possibilités de solution requièrent une approche inté-
grale pour combattre la pauvreté, pour rendre la dignité aux exclus et simultanément 
pour préserver la nature. » (Laudato Si § 139).

tisse et fait grandir la vie fraternelle, qui reste ouverte 
sur le monde si elle est vraie. 
Avec des journées vécues au rythme des saisons, on ne 
vit pas de la même façon en hiver et au plus chaud de 
l’été, le rythme des temps liturgiques nous font revivre 
le mystère du Christ depuis l’attente de sa Venue jusqu’à 
la Pentecôte qui se déploie ensuite au long de l’année à 
travers tant de fêtes de Marie, des saints.
Rythme de la semaine, rythme du dimanche. Savoir s’ar-
rêter et prendre soin de sa forme physique, de son équi-
libre intérieur, selon les besoins de chacune.
Prendre le temps de moments de fête avec ses proches 
et de partager aussi leurs peines ou interrogations.

L’important reste de savourer le temps présent comme 
un fruit mûr de l’été, sous le regard de Dieu qui nous 
en fait cadeau. « Là où est ton trésor, là aussi sera ton 
cœur. » (Mt 6,21)

Une sœur Bénédictine de Chantelle

Le chemin de l’écologie intégrale

toutestlie.catholique.fr
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La Joie du Seigneur, Un pion c’est Tout !
Le confinement et les règles sanitaires n’ont pas fait la joie de nos aumôneries désertées par la force 
des choses. A Montluçon, voilà comment le groupe des lycéens a procédé.
Un temps de convivialité autour de jeux de société modernes, surprenants et hilarants, pour com-
mencer ! Accueillis chaleureusement au « Pion c’est Tout », nous serions bien restés plus longtemps, 
mais d’autres choses nous attendaient avec le Père Théodore !
Un moment de partage à l’arrière-cour de l’aumônerie : partage d’un pique-nique puis de nos 
expériences. C’était l’occasion de revenir sur ce temps de confinement avec ses contraintes (travail à 
la maison, éloignement…) ses difficultés (décès ou maladie de proches…) et ses opportunités. Chacun 
a pu faire part de ce qu’il avait vécu et ressenti durant cette période. A la façon du groupe de se livrer 
avec facilité et de s’écouter avec bienveillance, il était aisé de reconnaître qu’ils sont devenus au fil des ans, 
au sein de l’aumônerie, de véritables frères et sœurs dans la Foi.
Une prière… et quelques chants ont clôturé cette journée, dans une ambiance particulière au sein de 
l’église marquée de rubalise. La chance pour chacun de confier ses intentions à l’Ami, qui ne nous a pas 
lâchés, même quand nous étions confinés. Puis les voilà partis, dispersés mais assemblés, déjà témoins 
du Ressuscité et encouragés à vivre pleinement de la joie de L’Evangile.

Yann Fontaine
Coordinateur des aumôneries des lycées de l’enseignement public du doyenné de Montluçon

A U M Ô N E R I E S

La joie de l’annonce de l’Evangile

Retrouvailles à Domérat ! 
Après ces deux mois de confinement, il nous semblait important de retrouver les 6èmes pour une ultime 
rencontre de l’aumônerie avant les vacances d’été. Il était en effet important de partager ce que nous 
venions de vivre, l’épidémie, le confinement, de mettre des mots sur les maux, mais aussi de repérer 
ce qu’il y a eu de bienfaisant, les signes que le Seigneur nous a envoyés, comment ces événements 
nous parlent à nous, chrétiens ? Comment nous avons vécu cette période, sous le regard de Dieu… 
ou pas ?
Mais il était également important de discuter de nos projets personnels, mais aussi ceux que nous por-
tons ensemble en aumônerie. Si le confinement était une étape nécessaire au cours de cette pandémie, 
le temps était maintenant venu d’aller de l’avant. Sans occulter les dernières semaines, nous devions 
désormais affronter cette nouvelle étape qui s’ouvrait à nous, chacun à son rythme, tous les jeunes 
n’étaient pas présents ce jour-là. Certains d’entre eux n’étaient pas retournés au collège mais ont osé 
le retour à l’aumônerie. Quelle joie !
Quinze jeunes étaient au rendez-vous, deux groupes dans la matinée avec mise en œuvre des gestes 
protecteurs. C’était aussi l’occasion de commenter toutes ces précautions qui ne nous sont pas impo-
sées comme des contraintes liberticides mais pour nous protéger les uns les autres et qui ne peuvent en 
aucun cas nous empêcher d’être en communion de pensées et de prières.

Solange Madera
Responsable des aumôneries, paroisse Saint-François-d’Assise

Retour sur la fin d’année à l’aumônerie à Moulins ! 
« Reviendront-ils ? Comment reviendront-ils ? » Voici les questions que nous nous posions, mi-

mai, alors que le confinement se terminait, et que nous commencions à inviter les jeunes collé-
giens et lycéens pour les dernières réunions d’aumônerie, en juin. Nous étions plongés dans les 

recommandations sanitaires pour l’accueil des jeunes, ne sachant pas si ceux-ci pourraient revenir 
à l’aumônerie. Et ils sont revenus ! Si certains manquent néanmoins à l’appel, nous espérons les 

revoir en septembre. 
« Et comment sont-il revenus ? » Là encore, nos perspectives ont été dépassées ! Nous pensions en 

effet qu’ils reviendraient de cette longue période de confinement avec de la crainte, de la méfiance, 
voire un certain découragement, … Et il faut bien avouer – privilège de la jeunesse peut-être –, que 

la plupart sont revenus sereins, et confiants en l’avenir. Quelle belle leçon d’optimisme ! 
Puissions-nous, nous aussi, - malgré « l’épée de Damoclès » qui nous menace, avec la possibilité d’une 

« seconde vague » du Covid 19 -, revenir de cette période de vacances avec sérénité et confiance en 
l’avenir, à l’image de ces jeunes collégiens et lycéens, qui nous permettent de ne pas oublier cette belle 

phrase de Victor Hugo : « L’avenir est à Dieu ! » (Les Chants du crépuscule, 1835). 

Père Guillaume Lépée
Responsable Pastorale des jeunes, du doyenné de Moulins
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La reconnaissance d’un miracle à l’intercession du bien-
heureux Charles de Foucauld, mercredi 27 mai par le 
Vatican, ouvre la voie à sa prochaine canonisation.

« Je veux habituer tous les habitants à me regarder 
comme leur frère, le frère universel ». La vie de Charles 
de Foucauld est marquée par la conver-
sion et le désir d’aller vers les plus loin-
tains. Il a été béatifié en 2005 par Benoît 
XVI.

Après une formation en école de cavale-
rie, la vie militaire sans action n’est pas 
pour lui. Il rejoint définitivement la vie ci-
vile. 
Avide d’aventure, entre 1882 et 1884, il 
prépare et réalise une expédition osée au 
Maroc, puis part pour sept années de re-
cherche contemplative (en Terre Sainte, à 
la Trappe en France puis en Syrie). Il quitte 
la vie monastique et revient à Nazareth 
chez les Sœurs Clarisses (1897). C’est là que se mûrit sa 
vocation profonde. Il quitte Nazareth, et après une an-
née de préparation, il est ordonné prêtre le 9 juin 1901 
dans le Diocèse de Viviers.
Il demande à revenir au Sahara et il part à Beni Abbès. Il 
y restera deux années avec ce désir : « Je veux habituer 
tous les habitants à me regarder comme leur frère, le 
frère universel ». Il a trouvé sa stabilité dans une rela-
tion profonde avec son « Bien Aimé Frère et Seigneur 
Jésus ». 
La guerre en France éclate entre la France et l’Alle-
magne, qui fait bloc avec l’Italie. Le 1er décembre 1916, 

il est arraché à son « borj » par un groupe de guerriers 
qui le tue.

Que nous laisse-t-il en héritage pour aujourd’hui ?
C’est tout d’abord sa conversion presque subite et ra-
dicale. Sa motivation profonde aura été d’aller vers les 

plus lointains pour y vivre cet idéal. 
C’est cela qui le pousse vers le Sahara : 
il n’y va pas dans un souci de vie éré-
mitique, ni de prédication, mais pour 
rencontrer les plus démunis. 
L’Eucharistie reste au centre de son 
existence, dans l’adoration et la cé-
lébration, même s’il en est privé ! En 
ces temps que nous vivons, n’est-il pas 
urgent de garder ce lien entre célébra-
tion eucharistique et service des plus 
pauvres ?
Sa postérité spirituelle continue de 
faire tache d’huile, autour d’une voca-
tion vouée à la « vie de Nazareth ». 

Charles de Foucauld, à travers ombres et lumières, nous 
a ouverts au sens de la fraternité universelle. 

Résumé article de : Mgr Claude Rault. MA Père Blanc
Evêque émérite de Laghouat-Ghardaia (Algérie)

Membre du SNRM au titre d’expert

# C A N O N I S A T I O N

Bienheureux Charles de Foucauld (1858 – 1916)

bit.ly/charlesdefoucauld

Comment devenir saint

bit.ly/devenir-saint

Focus sur la figure spirituelle : bienheureux Charles de Foucauld (1858 - 1916)
Devenir saint

Trois voix sont requises pour une béatification : celle du 
peuple chrétien par la réputation de sainteté ; celle de 
l’Eglise (le Pape, avec l’aide de la Congrégation pour les 
cause des Saints) par la déclaration de l’héroïcité des 
vertus (héroïcité signifie un don de soi total et durable 
dans l’amour) ou du martyre du Serviteur ou de la Ser-
vante de Dieu, qui est alors appelé Vénérable ; la voix 
de Dieu par un miracle survenu en lien avec la prière par 
l’intercession du Serviteur de Dieu.
La béatification d’un martyr ne requiert pas de miracle 
car le martyre témoigne déjà d’une aide spéciale reçue 
de Dieu.

Un délai de cinq ans après la mort de la personne 
concernée est requis, pour ne pas confondre la répu-
tation de sainteté avec un enthousiasme populaire pas-
sager. Mais le Pape peut en dispenser, comme ce fut le 
cas récemment pour Mère Teresa de Calcutta et pour 
Jean-Paul II. […]

Père Luc-Marie Lalanne

Comment devient-on un Bienheureux ou un Saint ?

Source :

Source :
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Divorcés remariés ou engagés dans une nouvelle 
union ? Bienvenue !

Dans son exhortation apostolique « La joie de l’amour », 
le Pape François écrit à propos des personnes divor-
cées-remariées ou engagées dans une nouvelle union : 
« Il s’agit d’intégrer tout le monde, on doit aider chacun 
à trouver sa propre manière de faire partie de la commu-
nauté ecclésiale (...). Personne ne peut être condamné 
pour toujours, parce que ce n’est pas la logique de 
l’Evangile ».
Cette invitation du Pape François a conduit notre évêque 
à mettre en place une équipe chargée d’accompagner 
les personnes divorcées-remariés ou engagées dans une 
nouvelle union, afin de les aider à discerner comment 
elles pourraient pleinement être intégrées à la vie des 
communautés chrétiennes. 
Cet itinéraire d’accompagnement est maintenant finali-
sé et une équipe s’est préparée à accueillir les personnes 
(en couples ou seules) qui souhaitent échanger sur leur 
situation et mieux trouver (ou retrouver) leur place au 
sein de l’Eglise.
Le 8 mars dernier avec l’équipe, Mgr Percerou avait in-
vité des frères et sœurs divorcés-remariés ou engagés 
dans une nouvelle une union à venir échanger avec lui 
sur cette proposition diocésaine.  
Nous nous sommes retrouvés une cinquantaine de 
personnes. L’ambiance était des plus fraternelle et la 
rencontre fut marquée de témoignages et d’échanges 
libres et sincères. Les choses étaient bien lancées, mais 
la pandémie qui s’est ensuivie a stoppé notre élan.

Cet automne, la proposition reste plus que jamais 
d’actualité et nous attendons tous ceux qui se sentent 
concernés par cette proposition. Si ce n’est pas directe-
ment votre cas, n’hésitez pas à en parler autour de vous.

Le groupe d’accompagnement Amoris Laetitia,
diocèse de Moulins

Accompagner, discerner, intégrer
La mise en oeuvre du chapitre VIII d’Amoris Laetitia dans le diocèse de Moulins

Vous êtes divorcé(e)s,  
engagagé(e)s dans une 

nouvelle union ?

EXHORTATION APOSTOLIQUE
POST-SYNODALE

AMORIS LAETITIA
DU SAINT-PÈRE

FRANÇOIS
AUX ÉVÊQUES

AUX PRÊTRES ET AUX DIACRES
AUX PERSONNES CONSACRÉES

AUX ÉPOUX CHRÉTIENS
ET À TOUS LES FIDÈLES LAÏCS

SUR L’AMOUR DANS LA FAMILLE

Lire l’ouvrage « Amoris Laetitia »

bit.ly/amoris-laetitia-pape

La joie de l’amour
« Les baptisés divorcés et remariés civilement doivent être davantage intégrés dans les communautés chré-
tiennes. Ce sont des baptisés, ce sont des frères et des sœurs, l’Esprit Saint déverse en eux des dons et des 
charismes pour le bien de tous. Non seulement ils ne doivent pas se sentir excommuniés, mais ils peuvent 
vivre et mûrir comme membres vivants de l’Église, la sentant comme une mère qui les accueille toujours, 
[…] qui les encourage sur le chemin de la vie et de l’Évangile. » (n°299). 
« Le discernement doit [les] aider à trouver les chemins possibles de réponse à Dieu et de croissance […] » 
(n°305)

Pape François
Exhortation Apostolique Amoris Laetitia
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Témoignage d’une cheminante

AMORIS LAETITIA….Cette exhortation aposto-
lique du Pape François a résonné en moi et fait 
naître un espoir.
Lorsqu’il a été question dans notre diocèse de 
mettre en place un cheminement de « pleine et 
entière intégration », je n’ai pas hésité longtemps, 
mais je ne suis aujourd’hui qu’aux prémices de la 
démarche.
Toutes ces années où j’ai eu honte de ma situation 
et où je me suis éloignée de Dieu et de toute pra-
tique religieuse ont été douloureuses. Mais, même 
si je n’en avais pas conscience, Jésus veillait, et il 
m’a rappelée… un jour j’ai osé parler à un prêtre, 
qui m’a accueillie, et petit à petit j’ai retrouvé le 
chemin de la foi.
Plus tard, lorsque l’on m’a demandé de rejoindre 
l’équipe d’aumônerie, j’étais encore partagée : ce 
sentiment d’illégitimité et cette confiance que l’on 
m’accordait, malgré tout. Ce lourd sentiment d’être 
« hors-la-loi », le regard de certains, et la position 
même de l’Eglise, cette forme d’exclusion, me sont 
un fardeau…. Certes, j’ai bafoué un commande-
ment… Mais Jésus lui-même n’a pas condamné la 
femme adultère.
Alors oui, j’attends et espère avec force cette pleine 
réintégration, ce pardon, pour pouvoir à nouveau 
avoir accès aux sacrements… Cette longue pé-
nitence qu’a été la privation de la Table Sainte… 
pouvoir à nouveau communier au Corps du Christ, 
me nourrir enfin de sa Chair et non plus seulement 
de sa Parole.

Une cheminante

Le relais des chrétiens divorcés remariés ou engagés 
dans une nouvelle union

Le relais existe sur vichy depuis presque 8 ans. Il re-
groupe des personnes touchées ou intéressées par le 
sujet du divorce, désireuses de vivre une sorte de trem-
plin pour une intégration pleine et entière dans la vie de 
l’Église.
Ce groupe a, bien sûr, suivi avec beaucoup d’intérêt et 
d’espoir, d’abord l’exhortation du pape François « la joie 
de l’amour », puis, ces derniers mois, la démarche de 
notre évêque pour une application ouverte des proposi-
tions de ce texte.
Le relais organise des réunions, environ une fois par 
mois, ou les uns et les autres sont accueillis, écoutés, et 
on espère, compris, car, même si chaque situation est 
particulière, une solidarité s’est mise en place ; les souf-
frances se ressemblent :

- Souffrance de la situation familiale
- Souffrance d’un éloignement de l’Église (dénouer 
les culpabilités est nécessaire pour une appartenance 
libre et heureuse à la vie de l’Église)

Les réunions sont faites d’échanges (souvent autour 
d’un évangile ou d’un fait d’actualité) d’émotions par-
tagées, de rires aussi ; tout cela ponctué de chants et 
de prières, dans le respect du cheminement de chacun. 
Nous évoquons les situations vécues au fil de nos vies.
Toute personne qui le souhaite est invitée à nous re-
joindre.

F. V.
Accompagnatrice

Vous vous posez des 
questions ?

Vous souhaitez parler de 
votre avenir en Église ?

(votre place, votre accès aux 
sacrements…)

CONTACTS :
MOULINS : 

Roger et Hélène Hænen, 06 08 22 41 04
MONTLUÇON : 

Mathilde et Eric Deléris, 06 79 36 01 88
VICHY : 

Danièle et Marc Bérard, 06 72 15 45 48

Vous êtes invités à vivre un chemin de discernement
 Pour prendre le temps de vous interroger sur les épreuves traversées, 
 Pour discerner les apaisements vécus ou à vivre, 
 Pour chercher ce qui permet de continuer à grandir avec le Christ,
 A la lumière de l’Évangile, 
 Avec le soutien d’une équipe.

SEPT 20



LE
S 

PA
GE

S 
DI

OC
ÉS

AI
NE

S
6

Suite à la publication du projet pastoral diocésain en 
juin 2019, il est apparu pertinent de réorganiser les ser-
vices diocésains afin qu’ils soient eux aussi dans une dy-
namique de proximité et de mission. Le Pape François 
dans Evangelii Gaudium invite à une réforme des struc-
tures qui ait une visée missionnaire (EG 27). Confiant 
dans la capacité des acteurs pastoraux à la conversion, 
reconnaissant la grande plasticité des services pastoraux 
diocésains dans une visée de créativité et d’inventivité 
missionnaires (EG 28), Mgr Percerou a choisi de réformer 
de la manière suivante ces services.

La mission des services diocésains
En veillant à la mise en œuvre des orientations diocé-
saines, les services accompagnent, soutiennent et sti-
mulent les différentes réalités pastorales du diocèse. 
Particulièrement au service des paroisses, ils sont atten-
tifs à être en lien étroit avec elles, en étant engagés sur 
le terrain pastoral. Ils accueillent et font des proposi-
tions, offrent une réflexion et des moyens, en particulier 
par des formations pour les personnes engagées dans 
la mission.

Une mission assurée en équipe
L’équipe est le lieu de discernement des besoins et des 
orientations. Elle veille à la mise en œuvre des projets et 
à leur évaluation.
Le responsable du service constitue une équipe de per-

sonnes issues de différentes parties du diocèse, aux 
compétences et charismes variés, formées ou acceptant 
de se former, pour assurer la mission confiée au service.

Le responsable de service
Chaque service diocésain est dirigé par un responsable. 
À partir des orientations données par l’évêque, le res-
ponsable établit, avec son équipe, une feuille de route 
qui définit les priorités et la manière de les mettre en 
œuvre pour trois ans. Elle est validée par l’évêque.

Des pôles diocésains missionnaires 
Des pôles diocésains regroupant différents services se-
ront érigés en fonction des besoins pastoraux et pour 
une durée de trois ans. Chaque pôle recevra une mission 
spécifique en lien avec le projet pastoral diocésain.

Pôle « famille »
Mission : Accompagner les familles à travers la mise en 
œuvre de repères diocésains pour la préparation au bap-
tême des petits enfants et la préparation au mariage.

Pôle « proximité »
Mission : Accompagner la mise en œuvre des Relais Pa-
roissiaux de Proximité dans les paroisses. Soutenir et 
accompagner toutes les initiatives pastorales visant la 
proximité.

Pôle « jeunes »
Mission : Accompagner la restructuration du service de 
la Pastorale des jeunes et développer les propositions 
pour les jeunes dans le rural.

Pôle « écologie intégrale »
Mission : Accompagner les mutations liées à la prise de 
conscience que les défis écologiques sont un tout et 
touchent l’ensemble de l’humanité (Laudato si 16)

Pôle « Église en dialogue »
Mission : Manifester la manière dont notre Eglise diocé-
saine entre en dialogue avec le monde dans lequel elle 
vit, collaborer à la quête de sens de nos contemporains.

Le service diocésain de la formation ainsi que le service 
de l’économat sont des fonctions « support » pour les 
services diocésains pastoraux et les pôles diocésains 
missionnaires.
Ces pôles diocésains missionnaires n’expriment pas tout 
de la mission des services diocésains. Chaque service 
diocésain saura se laisser interpeller par d’autres en 
fonction des projets, de la nécessité de collaborations 
plus étroites en vue de l’annonce de l’Evangile dans le 
diocèse de Moulins.

# M I S S I O N  E T  P R O X I M I T É

Dossier complet du projet pastoral 
diocésain « amis dans le Seigneur » sur le 

site du diocèse
bit.ly/amis-dans-le-seigneur

Pour la vie et la mission des services diocésains
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Souvigny, sanctuaire de la Paix
Le tableau «  La Vierge à l’Enfant cou-
ronnant Sainte-Catherine entourée de 
saint Pierre et saint Paul », conservé dans 
l’église prieurale de Souvigny, est parti 
chez un restaurateur.

Histoire du tableau
Le tableau a été offert par la ville de Mou-
lins aux jésuites pour orner le retable de 
la chapelle de leur collège, rue de Paris à 
Moulins. Retiré à la Révolution et conservé 
dans l’ancienne chapelle du couvent de la 
Visitation, il est installé dans la prieurale 
de Souvigny au cours du XIXe siècle.

Caractéristiques du tableau 
- Toile attribuée à Jacques Blanchard (ou 
entourage)
- 1re moitié du XVIIe siècle 
- Huile sur toile Dimensions (approx.) : 
3,15 m (hauteur) x 2,50 m (largeur) Pro-
priété de la commune de Souvigny 
- Classement au titre des monuments his-
toriques par arrêté du 17 juillet 2010.

A Souvigny et à Moulins (Ville Sanctuaire de France)
« LA PAROLE… autrement ! » :
explorer ensemble des voies possibles pour (re)naître 
à soi, à l’autre, à Dieu dans des relations pacifiées, 
bienveillantes et fécondes.

« Comment tu me parles !... Vous parlez-vous ?...Qu’est-
ce qu’on a à se dire ?...La Parole de Dieu, (me) parle-t-
elle (encore) ? »
Qui ne s’est jamais exclamé de telle ou telle façon ? Ou 
bien qui ne s’est réjoui d’une parole qui se libère, enfin !
D’interminables conflits politiques, sociaux, conju-
gaux, familiaux, au travail ou entre communautés nous  
poussent à l’urgence d’une vraie réflexion sur la parole/
Parole.
Ce fut l’urgence d’avant la crise sanitaire, c’est encore 
l’urgence après ! Pendant le confinement, comment 
la parole a-t-elle circulé, entre silence, écoute ou vio-
lences  ? Et la « parole parlante » qu’est l’Evangile du 
Christ ?
L’équipe Art Culture et Foi du Sanctuaire de la paix a mis 
en résonance des compétences pour (se), (nous) parler 
de « La Parole…autrement ! » : un évêque, un couple 
de théologiens, une philosophe, un ancien président de 
Conseil Départemental, une responsable Santé et Bien-
être au travail et des artistes. 

Naître à la parole, c’est naître d’en-haut, comme le dit 
Jésus dans l’Evangile de Jean (3, 3). 
C’est grandir en humanité, en patience, en bienveillance 
arrimée à la grâce de Dieu pour les croyants, par la 
connaissance et la lucidité dans la manière de gérer nos 
relations humaines : nos colères, insultes ou critiques 
dans le privé ou comme citoyen sur la place publique.

Pas de parole sans véri-
table écoute : une Eglise 
sourde aux souffrances des 
personnes (blessées par 
les abus de pouvoir et de 
conscience illustrés par les 
abus sexuels et toutes autres 
pauvretés ou blessures), n’aura 
plus d’audience… 

« Dieu a parlé par les pro-
phètes, puis par son Fils… 
Dieu parle encore… » C’est 
Dieu lui-même qui a com-
mencé par la Parole à interpeler 
l’humanité pour la sauver. Et qui 
l’interpelle toujours ! Par le visage 
du prochain, par les Ecritures, par 
l’Art en toutes ses formes. Mais le lan-
gage d’Eglise au vocabulaire d’un autre 
temps fait-il encore faire parler l’Evangile 
comme une parole de vie, comme le dit le do- m i -
nicain Dominique Collin, une parole « parlante », une 
communication de la joie d’exister, d’une Bonne Nou-
velle à partager, d’une humanité à sauver ?

Le samedi, à la prieurale se déroulera un magnifique 
moment artistique : « Le testament de Myriam de Mag-
dala » Si je me tais, les pierres crieront…(texte de Jean-
Yves Leloup, mis en scène et interprété par Veronika Vi-
viane Dimicoli. Musique de Nirina Ralaivola).

A noter : frais d’inscription- 50 € avant le 10 sep-
tembre ; 70 € après.

Restauration du tableau de la Vierge à l’Enfant

La parole... autrement
1ères Rencontres du Sanctuaire de la paix, les 10/11 octobre 2020

Souscription restauration du tableau

bit.ly/tableau-souvigny

Détails du programme des 2 jours et inscription

bit.ly/la-parole-autrement
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Retrouvez l’intégralité de l’AGENDA sur le site du diocèse   catholique-moulins.fr
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Semaine missionnaire extraor-
dinaire
Du 11 au 18 octobre 2020

La marche des Chœurs 
Le 22 novembre 2020 de Mou-
lins à Chemilly

Week-end jeunes à la maison 
Saint-Odilon
Les 3 et 4 octobre 2020

Pèlerinage Notre-Dame de Ba-
nelle 
Le 20 septembre 2020

Pèlerinage à Notre-Dame-de-
Moulins le dimanche 30 août 
2020 à 16h à la Cathédrale

Concert d’orgue à la Cathé-
drale le dimanche 6 septembre 
2020 à 16h à la Cathédrale

Marche des églises peintes le 
13 septembre 2020

Goûter la parole de Dieu selon 
la tradition orale le 15 et le 22 
septembre, les 6, 13 et 20 oc-
tobre, le 24 novembre 2020

Pèlerinage diocésain en terre 
sainte et Jordanie 
Du 3 au 11 octobre 2020

 Hébergement 
 Restauration 

 Salles de réunions 
20 rue Colombeau – 03000 Moulins 

Tél : 04 70 35 10 50
accueil-maisondiocesaine@moulins.catholique.fr
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